
Samedi 6 et Dimanche 7 avril 2024 – Dimanche de la divine miséricorde – Année B
Samedi 13 et dimanche 14 avril – 3° Dimanche de Pâques

MOT  DU  PADRE :  Que  les  gens  meurent  à  leurs  peurs  pour
ressusciter à l'Espérance

EDITO DE MGR JAMES POUR LE MOIS D'AVRIL
(Extraits)

Christ est ressuscité ! Il est vraiment ressuscité ! Nous partageons la
joie pascale avec les néophytes, adultes et jeunes du diocèse. Ensemble,
nous allons vivre le message pascal de vie et d’amour.
Les néophytes, des cadeaux de Dieu pour nos communautés paroissiales

…/…

Le jour  où l’Église  fête  le  Corps  et  le  Sang du Seigneur,  ce  qu’on
appelle aussi la fête-Dieu, nous vivrons dans le diocèse,  LA FÊTE DE LA
DIACONIE DE L’ÉGLISE. Nous nous rappellerons le lien entre l’Eucharistie
instituée par le Christ Jésus et le lavement des pieds qu’il vit lors de son
dernier repas. Jésus souligne ainsi ce lien fondamental entre la foi et la
charité. Une foi qui n’agit pas est une foi incomplète nous écrivait le Pape
Benoit  XVI.  Le  souci  des  personnes  fragiles,  isolées,  en  situation  de
précarité  est  constitutif  de  notre  foi  en  Jésus  ressuscité,  descendu  aux
enfers. À sa suite, en son nom, nous sommes appelés à tendre la main, à
relever,  à  remettre  debout,  toute personne humaine dans une situation
infernale ! Et cela est vrai depuis le début de l’Église. À la fin du 2ème
siècle,  à  Carthage,  Tertullien  témoigne :  « Il  y  a  chez  nous une caisse
commune. Chacun verse une petite cotisation. On fixe un jour par mois. Les
cotisations sont comme un trésor réuni par amour pour Dieu. On ne prend
pas cet argent pour faire de bons repas(…) On le prend pour nourrir les
pauvres, payer leurs funérailles, aider les jeunes qui n’ont pas de quoi vivre
et qui n’ont plus de parents (..) Cette façon de vivre la charité, nous fait
remarquer. Beaucoup de païens disent en parlant des chrétiens :  'Voyez
comme ils s’aiment les uns les autres' (Apologétique, n° 39). » Ainsi vont
naître  ensuite  les  hôtels-dieu,  les  écoles,  les  dispensaires,  les  œuvres
caritatives.  Saint  Grégoire  le  Grand le  disait  :  «  Dans  la  sainte  Église,
chacun est le soutien des autres et les autres sont le soutien de chacun ».

C’est  trop  évident  :  il  n’y  a  pas  besoin  d’être  chrétiens  pour  vivre  la
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solidarité, la générosité, les actions philanthropiques. Tant de personnes les
vivent autour de nous ! Mais, à l’inverse, il n’est pas possible de se dire
chrétiens sans être au service des personnes, enfants, jeunes, adultes les
plus vulnérables. L’amour fraternel, la charité vécue avec des personnes en
situation de précarité, charité vécue dans la réciprocité, avec les personnes
accueillies et non pas seulement pour elles, sont un fruit de la Résurrection
du Christ, de notre foi et de notre baptême. C’est heureux quand cela se vit
concrètement par exemple, après une messe, dans un repas paroissial où
sont présentes toutes les catégories de personnes et en particulier les plus
fragiles.  Nous  avons  tendance  à  penser  l’engagement  caritatif  et  de
solidarité  pendant  le  carême.  Et  si  cette  année,  nous  considérions  ces
engagements comme une mise en œuvre de notre foi dans le Christ mort et
ressuscité, descendu aux enfers ? Regardons l’icône pascale !

« La vie est précieuse, chéris-la », écrivait Mère Teresa de Calcutta.
Vie des personnes en situation de précarité, mais aussi vies naissantes et
personnes  malades  ou  en  fin  de  vie.  Je  me  réjouis  de  la  prochaine
ouverture dans l’agglomération bordelaise d’une «maison Marthe et Marie»,
habitat partagé entre des jeunes professionnels et des mamans seules et
enceintes parfois tentées par un avortement ; pour les aider à se préparer
à la naissance et être accompagnées dans les premiers mois de la vie de
l’enfant, ces mamans sont accueillies dans une communauté de vie. Il y a
tant à faire pour aider des mamans en difficultés, des couples seuls devant
des décisions graves à prendre. Il y a besoin d’écoute, d’entraide. Et c’est
vrai tout autant à la fin de la vie. Lors de la dernière assemblée plénière
des évêques à Lourdes, devant un projet de loi sur la fin de vie, nous avons
publié une déclaration, «Ne dévoyons pas la fraternité!» : «Avec beaucoup
de nos concitoyens, chrétiens ou non, croyants ou pas, avec un très grand
nombre  de  soignants,  dont  nous  voulons  saluer  l’engagement,  la
compétence et la générosité, nous réaffirmons notre attachement à la voie
française du refus de la mort provoquée et de priorité donnée aux soins
palliatifs». Et j’ajoute pour nos communautés chrétiennes : les visites à nos
frères et sœurs malades, le soutien aux personnes aidantes, fatiguées et
parfois bien seules sont plus nécessaires que jamais. Je remercie celles et
ceux qui sont engagés dans les missions liées à la pastorale de la santé.

C’est tout cela la diaconie de l’Église, tellement liée à la célébration de
l’Eucharistie, et au mystère de Pâques. « Nous ne pouvons pas nous faire
d’illusion : c’est à l’amour mutuel, et en particulier, à la sollicitude que nous
manifesterons à ceux qui sont dans le besoin que nous serons reconnus
comme de véritables disciples du Christ (cf Jn 13, 35 ; Mt 25, 31-46).  
Tel  est  le  critère  qui  prouvera  l’authenticité  de  nos  célébrations
eucharistiques » (Saint Jean-Paul II, « reste avec nous Seigneur » n° 28).

+Jean-Paul James



Veillée pascale du Barp
Photos de nos néophytes :

Prions pour Fanny, Mathis et Loïc. 

Dimanche 7 avril
Psaume 117 (118)

Rendez grâce au Seigneur : 
Il est bon !

Éternel est son amour !

Oui, que le dise Israël :
Éternel est son amour !
Que le dise la maison d’Aaron :
Éternel est son amour !
Qu’ils le disent, ceux qui craignent le 
Seigneur :
Éternel est son amour !

Le bras du Seigneur se lève,
le bras du Seigneur est fort !
Non, je ne mourrai pas, je vivrai
pour annoncer les actions du Seigneur.
Il m’a frappé, le Seigneur, il m’a frappé,
mais sans me livrer à la mort.

La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs
est devenue la pierre d’angle :
c’est là l’œuvre du Seigneur,
la merveille devant nos yeux.
Voici le jour que fit le Seigneur,
qu’il soit pour nous jour de fête et de joie !

Dimanche 14 avril 
Psaume 4,

Sur nous, Seigneur,
que s’illumine ton visage !

Quand je crie, réponds-moi,
Dieu, ma justice !
Toi qui me libères dans la détresse,
pitié pour moi, écoute ma prière !

Sachez que le Seigneur a mis à part son 
fidèle,
le Seigneur entend quand je crie vers lui.
Beaucoup demandent : « Qui nous fera voir 
le bonheur ? »
Sur nous, Seigneur, que s’illumine ton 
visage !

Dans la paix moi aussi,
je me couche et je dors,
car tu me donnes d’habiter, Seigneur,
seul, dans la confiance.



MESSES EN SEMAINE 
Mardi 9 avril 17h Messe à Canéjan

Mercredi 10 avril 9h Messe à Cestas
15h Messe à Chantefontaine avec Onction des malades

Jeudi 11 avril 17h Messe au Barp

Vendredi 12 avril 17h Messe à Gazinet

Mardi 16 avril 17h Messe à Canéjan

Mercredi 17 avril 9h Messe à Cestas

Jeudi 18 avril 15h Messe au Chalet Bleu - 17h Messe au Barp

Vendredi 19 avril 17h Messe à Gazinet

MESSES DOMINICALES
Samedi 13 avril 18h Messe à Canéjan : SACREMENT DES MALADES et 

PRÉSENTATION DE LA NOUVELLE ÉQUIPE D'ANIMATION 
PASTORALE : Danielle DARRIET et Florian TARABA (Le Barp) 
Marie-Jo COMMARIEU, Frédéric LAGOANERE et Maurice ROUBAUD 
(Cestas)

Dimanche 14 avril 9h30 Messe au Barp – 11h Messe à Cestas

Samedi 20 avril 18h Messe à Toctoucau

Dimanche 21 avril 9h30 Messe au Barp – 11h Messe à Cestas

Prions pour nos frères

Les baptisés Mahé FRAIGNAC, samedi 6 avril au Barp

Les défunts Albertine BOCHET, mardi 2 avril à Canéjan
Michel VALLOIR, mercredi 3 avril à Cestas
Arlette LAFON, lundi 8 avril à Canéjan

« Seigneur, fais de moi un instrument de ta paix,
Là où est la haine, que je mette l’amour. Là où est l’offense, que je mette le pardon.
Là où est la discorde, que je mette l’union. Là où est l’erreur, que je mette la vérité.
Là où est le doute, que je mette la foi. Là où est le désespoir, que je mette l’espérance.
Là où sont les ténèbres, que je mette la lumière. Là où est la tristesse, que je mette la joie.

O Seigneur, que je ne cherche pas tant à être consolé qu’à consoler,
à être compris qu’à comprendre, à être aimé qu’à aimer.

Car c’est en se donnant qu’on reçoit, c’est en s’oubliant qu’on se retrouve,
c’est en pardonnant qu’on est pardonné, 
c’est en mourant qu’on ressuscite à l’éternelle vie. »

Prière de Saint François d'Assise


